
ASSOCIATION S'TJJKLLBCHAS DESJARDINS D"Fî
No. 40 RUB SPARKS PRËVÜÏÂME

OTTAWA. DU CANADA.
AGENT D’ASSURANCE Incorporée d'après les Statute Consolidée 

Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l'inspection du 
Gouvernement Provincial.

du
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL:

163IRU*. ST JÀCOUES 
MONTREAL.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES :

Lu Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Soi tuer», Co. ANGLAISE,! 
La Caledonian,
La Phoenix,

i

"UÏRECTEURS. 
tigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Commessaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec,?. Q. Présidents. 

Globt-nsky, Ecr., C. R.
Ma sue, M. P., Président dn bnreat 

d'Agriculture de la province de Québec. 
L. Cassidy, Ecr., Négociant. 

McEntyre, Ecr., Marchand.
Babcock, Ecr., Manufacturier.

John L. Ha rie, Ecr , Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin. Ecr , M. D.

do A L. de Mart
do

Hoapil.il et Actif Réunis
au delà de

$40,000,000

ASSURANCES SOLLICITEES,
AGENT FINANCIER de 

1PLACEMENTS et COURTIER.

*H.

J.
M

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar­
gent et sur marge.

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Diricteur Médical.

Lee surplus sont déposés dans le trésoi 
pro vine al.

Pour informations s'adresser à

EMPRUNTS négociés pour narticuli 
Corporations Municipales et Scolaires, 
briq es 11 Eglises a des Rendition-' très 
avantageuses. Taux d’intérêt rôdui ta:

ARGENT placé sur garanties re première 
classe.

LES
tage à corresp ndre av -c

capitalistes trouveront leur avau-
M. CHARI,UN PGNCHtK» 

No. 76, RUE SPARKS. 
OTTAWA.

M. Chas Desiardins,
BUREAUX :

Edifice «le l’Iiôie Ituswell, rnc 
Spark*, Ottawa.

9 Mai

D ORION & DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES.

HO Rue Soarks et 569 Due Sussex,
de Commerce et Droits d’AuteurMareg'istrés. 

1er déc.

OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portraits 
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
88.00.

Photographias de toutes grandeurs, 
faction garantie.

visite est sollicitée chee
DORION et DELORME,

No. 140,
569 rue Sussex, coin de la rue 

18 Uct. 1883

Bureau jIMgPiit d’ImiueuWe
MACDONALD

HO 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1 884.

satis

Une

mutj.
IF1 $

AVIS AU PUBLIC
1IEUBLES à 25 P.C.A. B. IIUDOWU)

ENCANTEUR de la REINE
RESIDENCE,*......253 RUE NICHOLAS.

AU- DESSOUS

BU PRIX COUTANT
M. LOUIS GRATTON. marchand de meu­

bles desire informer le public d'Ottawa et 
de ses environs, qu’il abandonnera la vente 
de meubles à partir du 1er novembre 
prochain et vendra tout son assortimei t 
con-istant eu ameublements ‘de salon, de 
chambre à coucher, de salle à din r, mate- 
lats, sommiers élastiques, chaises, couchet­
tes, berceaux, etc., etc., à

PIOIUIR
AD-DBSSOUS DU

TERRE A VENDRE
Quatrième partie du lot No 26, 1ère con- 
ission de Qlouee ter, sur la rivière Ottawa. 
Celle terre comprt nd 42 acres de terrain, 

dont la moitié • a en terre meuble, propice 
au jardinage, l’autre moiiiô ed en t*-rre 
glaise de première qualité. S'adresser à 

UI OKtiK IIAY, Pi IX C UIANT
Marchand de Ferronneries,

54 Hue Sparks, Ottawa.
12 nov

Le public est cordialement invité à p 
ter de ce bon marché et venir visite 
grand assortiment situé au

rofi- 
r le

3 m1

Ho 530 rus Sussex
LOUIS GRATTON,

SPRUdlNE
Une des meilleures prepa» 
rations opertes j usav.'ici 
au puhlicfpour le soulag» 

Wy ment immédiat et la gu- 
_ _ vj rison de la Toux, du Rhum.

fX de la Bronchite, de l'fif» 
jwWk rouement, de la Croup, e 

W de toutes les maladies de .h
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 26 e- 
8p 50c la i.outeille.

B. F..à cC. Al.l'., Chîmisti .
Montré

ropriétaire.i 27 Août 6s

j&æm

CHEMiN DE FEU
Le Kestaranî “ (ju-en ”

Numéros 13 & 14, fine ELGIN
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecusse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires do bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pul.man qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et b 
samedi se rendent a Saint-Jean directe

Oe prompts raccordements sont faits » 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
do navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attaches à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables. *

restaurant de première classe n’eei 
qu’à quelques minutes de marche de tous les 
irincipaux hôtels Toujours à po.nt, hui 
rea, et primeurs de la saison. Repas â 

tonte heures. La salle à manger des aamee 
est au premier étage. On fait une spécia 
lité des soupes aux huîtres et des dîners 
privés

Ce

—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire
20 mars 1884

Pilules de Noix Longues Compo >éts
I>e McGALI

Recouverte» *

Pour la gnér 
son certaine d 
tontes les aBe< 
lions bilienset 
torpeur du toi» 
maux de têt*' 
in di ges tiom- 
étourdit 
et de toutes .et

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
c-lto route, vu qu'elle est la p us rapide 

taux de transport sont aussissemeuti
et {Le ses
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic irect est expédié par des con 
vois rapides s,iéciiux, et l'expérience u 
prouvé que la route de l'Intercolonial 
la plus rapide pour le ûet d'Europe, venant 
ou ei. destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignemems désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­
sant à

nmlaisbb eau 
ment de l’esi 

Ces |

mes par ir ' Tvais ionouonu*'

pilules sont o.-tt» n irecommandA 
i étant an dos , ‘.ns sûr* et des plu 

caces remèdes contre les maladies plu, 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant purgatii 
pouvant être administré dans n*import 
quel cas, elles ne contiennent aucune di 
ces substances délétères qui pourraient t 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilulss di 
Noix Lo guis Composées, de MoGals, son 
préparées avec soin, avec un extrait col» 
centré, tiré de la noix longue et oombin- 
avec d’autres principes végétaux, de ma» 
nière à las placer au premier rang psrn 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à p ri. 
sent otfertee an public.

B. B. MoOALE, 0

esNi
effl

E. KING, Agent de billets,
No 15, rue Elgin, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’t meet, M bloc Rostin, rue York, 
Toionto.

D. POTTINGS*,
burin tendant général.

iwt t»

Au* Inventeurs

ïST.r'Ss; ïS5t J. CeusSe & Ck.
monde, éblouissant tous les yeux.

DIAMOND DYESU REGION DU EAU TEMIS- 
K AM.AG

Partout on reclame à grands cris
Relation d’an voyage d'Ottawa an lac 

TémlaUamlng, en Octobre e« Novem­
bre 1884. Solliciteurs de Brevets (f Invent v 

Dessins de Fabrique, Marque 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondants aux Kf 
Unis, en Angleterre et en France.

Ottawa, novembre 1884.
A Monseigneur Doulanéy- Camérier 

Secret de Sa Sainteté icon XIII. OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Monseigneur,
J. COURSOLLii & Ciû„

Chambre Victoria, 
Vie-à-v‘4 o bureau dns Brevets

OTTAWA. *7

,1e vends mes montr< s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J’ai une grande variété de joncs 
en or solide.

Vous m’avez demandé de prépa­
rer une relation de notre voyage 
au lac Teraiskaming, voulant l’a 
jouter, m’avez vous dit, au livre 
que tous avez l’iuteiition de publier 
sur notre pays, pour le faire mieux 
connaître, apprécier et aimer de 
vos compatriotes.

Si je ne consultais que mes forces 
pour accomplir ce travail, je décli­
nerais la tâche que vous m’avez 
indiquée. Mais, ne serait ce pas 
un manque de patriotisme que de 
repousser mon lot de labeur dans 
voire louable entreprise 1 C’est cette 
crainte, Monseigneur, qui me dé­
cide à mettre e côte toute hesita­
tion et à vous adresser ces pages.

Notre Canada, comme vous le 
savez, est peu connu des vôtres.
Pays immense, pittoresque, très rues 
salubre, très fertile, riche en bois 
et en mines de toutes sortes, arrosér 
par des lacs et rivières où abondent 
les poissons de toutes espèces et qui 
sont d’une beauté incomparables, 
la Confederation canadienne sem 
ble appelée à de glorieuses desti 
nées en Amérique.

Dans cette immense étendue de 
territoire et particulièrement dans 
la province de Québec, la nationa 
lité canadienne-fiançaise compt- 
aujourd’hui pour pies de 2,l)00,0U0 
d’âmes. Ses mœurs sont douces et 
paisibles, elle a gardé toute la fierté 
de sa noble origine, et il lui faut, 
poui ne pas courir le risque d’èire 
noyée chez elle par l’èlern. ntétran 
ger, conc ntrer ses forces sur cer­
tains points du pays au lieu de les 
disséminer dans les pays voisins 
De là, les efforts des chefs poui 
garder au sol natal tous les fils de 
cette race, afin de s’emparer du sol 
non pas seulement pour les besoin- 
d’aujourd’hui, mais encore et sur 
tout en prévision des exigeances de 
l’ave uir.

Tous les jours, en eff- t, des cen­
taines, des milliers d’immigrante 
noua arrivent de la vieille Enrooe ; 
et, quand nous demandons leur or- 
gine et leur race aux statistiques, 
elles nous répondent, hélas: an­
glais, écossais, allemands, irlandais, 
italiens ; jamais ou pre-que jamais 
français. Et c’est alors qiv- repliant 
les ailes de notre pensée et consul­
tant nos foi ces, nous crions aux 
nôtres : Au Nord, au Temtscammg, 
au lac Saint Jean, cest-àdir», 
emparons nous du sol, de nos vastes- 
foiôts, de nos plaines sans- fin, afin 
que nos arrière neveux aient leur 
place au soleil dans un pays arrose 
des labeurs de leurs ancêtres, et 
que si jamais la France, la vrai' 
France catholique.nuus eux oyait un 
jour ses enfants, ils puissent 
trouver des frères et un foyer.

Pardonnez moi. Monseigneur, ces 
réflêxions préliminaires. Je devais 
les faire avant de commencer ma 
narration, pour vous faire com­
prendre quel but m’a mené au lac 
Teraiskaming et à quelle 
j’ai dû l’honneur et le bonheur de 
vous rencontrer et de vous con­
naître ainsi que votre dimable com­
patriote, M. Meschine.

Comme tous ceux de ma race 
qui ont famille et qui songent un 
peu à l’avenir, j’ai compris depuis 
longtemps toute l’opportunité de ce 
cri de guerre pacifique parti de nos- 
rangs : Au Nord ! Au Nord ! Depuis 
plus d’un an même, je cherche uu 
lieu favorable pour y établir les 
miens. Une brochure, publiée ré­
cemment par le H. P. Paradis, 
O.M.I., m’avi it bien, à la vérité, 
signalé la région du lac Témiska 
ming comme très avantageuse à la 
colonisation, mais cela nvapparais- 
sait si loin d’Ottawa. Pensez y 
donc: trois cents milles d’espace a 
parcourir, puis les difficultés près 
qu’inauimontables de la route à 
suivre pour arriver là-bas. Enfin, 
c’était presque la mer à boire et 
j’avais fait mon deuil de ce proj-t, 
quand un bon jour je me trouvai 
sur le chemin du Tèmiskaming en 
votre compagnie.

B. P —Boite 6K 
24 Fév 1383

GRAND
Magasin de Meubles

DK

«KATTON,

II. Norez,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“London Chop House”
Montres reparées avec soin. Ver­

res de montres, 10 cents.
L.

Entrepreneur menuisier, meublier,

Ni-, 530, Rue SUSSEX, Ottawa.
EST-CE MEN LE CAS?

Tous les marchands de la cam­
pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez .1. B. C. Duim, com des 

Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins el 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute competition, 
il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

M. GRATTON est toujours heureux d’en 
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons
Meubles de toutes sortes pour, Cham 

bre à coucher, Salon et Salle à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, par 
compétents, et à

des ouvrier -

DES PRIX 1RES MODÉRÉS,
la1er Uct 1883

OUVERTURE DEH CLASSES

Pour les livres et tous les autres 
art.clés d’école, il est reconnu que 
c’est P. C. Guillaume, 455 rue Sus­
sex, qui vend à meilleur marché, 
soit en gros ou en détail, de toutes 
les librairies d’Ottawa.

x

Chemin de Per Canadien du Pacifique
1HVINION 1»E L’friNT. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN «VINT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

PETITE GAZETTE

fharbou importé par chemiu de
fer, Qualité supérieure et au plus 
Las prix du marché S’adresser au 
quai Easton, No 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passe 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

Maison de New )ork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur le New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan 
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont dés plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue S

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
huile. En vente chez C U Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraie h es de toutes sortes au 
quartier et“à la livre, livrées à domi 
ci le, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai­
sir à recommander VElexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les affections 
îles poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a. iunf ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons, que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Toula vous. John Hill.

Arrangement* d’liiver, com 
menc;t ni Lundi 21 .\ovJ,SM

11I-!$
ü£5TABLXAO DBH HKN.

525°

6?2
4 305 25

8 fO 
a.m

P « 
12 03

8 20 

12 30 

7 00 

11*25

naisse Ottawa....

9 42i 49Arr. à Montréal.-
p.iu. 
6 00 7 30 

U 00

Laisse Montréal..

10 15Arrive à Ottawa.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont att chns aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montreal.

Connections à Montreal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Sami-Jeau, Boston, el tous le 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le II auûi 1884 ; 
L’Express dujourquitie Ottawa à 12.15 pm 

“ 41 Arr. à Toronto à 1U 00 pm
“ du soir quille Ottawa .i 11.05 pm
4 4 4 1 Arr. a Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
44 “ Arr. à < ttluwa à 6.07 j u
“ du soir quitte Toronto à 70 0 |
44 4 4 Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chais dortoirs somptueux sur le* 
trains du soir.

Connections à 8m tb’s Fall poui 
Bmckville et le chemin «le fer du GraiM 
Tronc; aussi pour le chemin de fer Ut ca 
and Bla;k River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l'est.

Coin écrions à Toronto pour tous lot 
points à l’ouest, sud-ou st et uoi d-ouesi.

Pour les uilit-ts, le prix du passage, le: 
sièges dans le char-salon, lu laide .11 
départ des trains pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres stations locales et autre?

ussex,

inspira

informations uoucenmnl les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

»ria HUE F.LUL\.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistanl-Agent-Génerai des Passagers 
ARCHER BaKKR, 

Surintendari'-g
W. C. VANHORN F,

Vice-Président

MAfiAtlS D'HABITSF (JM FZ DE PRINTEMPS ET D’ÉTÉ

TOU! ES S RTKSsfflÀPKALA
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveautés.

Notre assortiment e t m':ne trop conside­
rable, nous voulons le diminuer en

VEIÜlHiVr Â BON MB,CUE.(A suivre.)
NOTRE a<80•■’TWNT i>fçA

C H iù MI S E *
de toute description, est le plus considé­

rable qui soit eu cette ville.
Nos Pm sont des pins Populaires

___A L’ETABLISSEMENT DU

fFrîhcipal., Tailleur de la 
Hue Sparks.

Pardessus de permière classe. 
Etoffes à Pantalons des plus re­

cherchées.
Accoutrements complets pour

Messieurs.
Quatre tailleurs très-compétents 

sont attachés à l'établissement.

P. C. AU CLAIR, Prop.
(S* Ree Spark*.

MANUFACTURÉS PAR VAhlETE PRESQU'IN FINIE DE
COLS,

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,S. DAVIS & FILS
MME IL.

BAK

LiNGK DE CORPS, rtc.

277, ME WELLlUtiT X

C- Gagné et Ci
5 mers. 1883 la3 dée.

i

fbü:LA PROTECTION SANS EGALE

ISAÏE DAZE
Manufacturier

LE
* *

—(ET)—

MARCH AN b de CHAUSJIRES
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES

TROIS!
17

Les Gr

DalRovisie etc de l’Eglise 
OTI (HA. —Ainsi, i 

anxieuse, v 
reui ?
—Tellement 
se que je vot 

Ces mots 
avec un accc

Désire faire Sh voir à au nom! reuses pra­
tiques Ft an public d’Ottawa et de ses en­
virons en généra qu’il a achète et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en operation 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
ner.M. I. Dazé désire attirer l'attention da 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l'é’abli 

edi le p

—Monsieu 
est la cause 
lui demand! 
rant du rvga 

—Non, n< 
vous dire, ré] 

El U la qi 
Gabriel le i 

mobile, la t 
x poitrine, les 

me paralysés 
se redressa, 
blaient jaillii 

—Ah! mu 
jamais aussi 

. ment senti q 
A près un 

s’écria :
—Mon fils 

tenant à moi 
Elle s’élan< 

sortant par U 
quelle Eugèr 

Le jeune 
rentrer dans 
vait pas enci 
s’asseoir, lors, 
per à sa porte 
retourner et i 
ouvrir. A la 
qui entra bi 
put réprimer 
su: prise. 

G-abrielle 
^ ^ fermer h por

ça lenti-meul 
lui-ci la regai 

£ d’ahurisseme:
—Je coin] 

nement, lui 
même êtes-v 
me vo:r preni 
berté.

.—Non, m 
suis seulemei 

—Monsieu 
demande la p 
seoir, dit-elle 
ment affaiblie 
il me sembl 
trouver mal.

I tin effet,
chancelait su 

Le jeune 
pressé â’avi 
dans lequel i 

—Eh bien 
vous sentez 
demanda-t-il 
tant.

—Oui, m 
beaucoup mie 
faiblesse, c’es 

, Elle respin 
gène s'était 
vant elle sur 

—Madame 
toujours bien 

Elle répor 
sourire.

—Pâle con 
fois, quand v 
au jardin de 
les enfants n 
re de Cire, 
vous de ce 
Eugène ?

—Uni, Lot 
—Vous m' 

ne amie.
—Vous n’i 

l’être.
— Monsien 

41 * étiez un enl
1 prendre dan 

m t embrasser, 
mon coeur ! 

—Je n’ai i 
^ A cela, ma be 

alors le cœi 
qui m’aimait 
leux'

—Oui, voi 
le savais et 
Quand j’avai 
vous embra 
sieurs jours 
larmes était 

— Louise, 
beaucoup eo 

— Besneoi

ment est sans 
re à

'deua complet de eu gen 
composé d'ouvriers deOttawa 

mière cl
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE d ins les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
latisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
S^*Les marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d'acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

16 mai 84

TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPIS
D'OTTAWA

p v»n*. îq n’nq grand assortiment, les 
,©nita*1a,'«Ar3, et 1 a plus bas prix en

. k'reiiirts, Rideaux,
Corn elle*, Po'e**, tin ru* tu re­

el Meuble* «le tonte sortes
à la

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA.
148 Kue 8PAKKN.

SHOOLBRED et Gie.
Ottawa, 17 Déc 1883. la

I I

JOS. SEUECAL
ENTEEPRUNECR

OE POMPES FUN.8RES
COIN DES ROBS

York et Dalhousie.
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

i
L B. MISERY

ENCANTEUR, CDU STI K K

WMARCHAND
A

Commission
Agit comme arbitre et commissaire-priseur

Bureaux: RUS SPARKd
(Enfdce de Pilot I Itasseh.)

Oïl AW i.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar ­
ché, ailes cbet

McDOTJOALL & CUZNEL ILe pi is ancien magasin de ce genre * 
Otuwa établi en 1850, à l'enseigne de la

6R05SE TABRIERE,
Rue S issex, ei coin de la rue Ouïe,

CH Al'DIEU ES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

MCDOUGALL 1 CUZNER,
31 Octobre 1883. la

15. VtiZIiNA
BIJOUTIER et HOKLOtiEH

No, 336. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DB NOËL ET
DU JOUR DB L AN

Assortira, ntt complet de Bagues, Au’K «huc 
Boucles d’oreilles. Mont.n n 
n or et en argent

Epingles,

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus cour 
délai à des prix modéi ée. 

AGflNT pour la célèbre montre 14 aitL*

n. VfiZIKTA.
NWI.'nklnM.TtlHTT Hill.

1 »a

LE 0 AN AD A, 4 Déc. 1884

ijEfS CIGARES
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